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Rapport préliminaire 

sur le 

QUART NORD-EST DU CANTON DE McKENZIE 

Comté d'Abitibi-Est 

par 

Gilles Duquette et Arthur Mathieu* 

INTRODUCTION  

• 

Le quart nord-est du canton de McKenzie est 
situé â 4 1/2 milles au nord-est de la ville de Chibougamau et 
à 300 milles au nord de Montréal. Sa superficie est de 25 
milles carrés. 

La partie sud de la région est accessible par un 
chemin de gravier qui part de la ville de Chibougamau. L'accés 
aux parties centrale et nord est possible par deux chemins 
d'exploitation forestiére: l'un suit la ligne centrale arpen-
tée du canton, l'autre est orients vers l'est, au nord des 
lacs Dufault et Bourbeau. On peut aussi accéder aux parties 
centrale et nord-est par voie d'eau ensuivant les rivages du 
lac Bourbeau jusqu'à la baie Anxiété. 

* Traduit de l'anglais 
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La région a été cartographiée â l'été de 1963* â 
l'échelle de 500 pieds au pouce au moyen de cheminements espa-
cés de 500 pieds entre les lignes de rangs arpentées. Nous 
n'avons relevé que les affleurements situés le long des che-
minements. 

PHYSIOGRAPHIE 

Le quart nord-est du canton de McKenzie a une 
topographie variée. La partie nord-est est constituée de terres 
basses vallonnées et recouvertes de drift, muskeg, petits lacs 
et mares. La partie sud a un relief accentué et forme une 
partie de la chaîne de collines du lac Bourbeau, telle que défi-
nie par Mawdsley et Norman(1)**. Cette chaîne consiste en une 
série de crêtes séparées par des vallées orientées suivant la 
structure locale. Plusieurs collines s'élèvent â 300 pieds ou 
plus au-dessus des terres basses avoisinantes. Le sommet de la 
plus haute colline est â 1,850 pieds au-dessus du niveau de la 
mer et se situe à l'est de la baie Cran-Penché, â environ 
1,400 pieds au sud-est du puits de la mine Norbeau. 

Toute la région est drainée au nord vers la baie 
James par les rivières Nottaway, Waswanipi, Chibougamau et 
Faribault. Les eaux des terres basses de la partie nord s'écou-
lent directement dans la rivière Faribault, celles de la région 
montagneuse du sud passent par'les lacs Bourbeau et Dufault 
avant d'atteindre la rivière Faribault. Il semble que le lac 
Noora,qui n'a pas d'émissaire visible, soit drainé vers cette 
même rivière. 

GEOLOGIE GENERALE  

Toutes les roches de la région sont d'âge Pré-
cambrien. Nous les avons séparées en trois formations. La plus 
vieille, la formation de Lac Waconichi, consiste en une 

* Les données sur la géologie économique ont été mises â jour 
en 1965 par G. Duquette 

** Les chiffres entre parenthèses renvoient â la bibliographie 
â la fin de la brochure. 



épaisse succession de roches pyroclastiques riches en chlorite. 
Cette formation est recouverte par celle de Lac Gilman consti-
tuée essentiellement de laves mafiques qui, ..â son tour, est 
recouverte par des roches pyroclastiques et des laves mafiques 
faisant partie de la formation de Lac Blondeau(2). Toutes ces 
formations ont une direction générale est-ouest, un pendage 
abrupt, sont concordantes et ont des contacts graduels. A 
plusieurs endroits, des intrusions de type filon-couche que 
nous avons assignées â un complexe mafique et â un complexe 
ultramaf ique, envahissent ces formations. 

Toute la série de roches a été déformée en un 
synclinal majeur dont le tracé axial est orienté légérement au 
nord de l'est et traverse la ligne commune des rangs VI et VII, 
au milliaire II. 

Roches volcaniques  

Formation de Lac Waconichi  

Le sous-sol du quart nord-ouest de la région se 
compose surtout de roches pyroclastiques grises et vertes. Ces 
roches représentent la partie sud d'une épaisse succession de 
roches semblables visibles dans les cantons de Blaiklock(3), 
Richardson(4), et Bignell(5). Etant donné que ces roches tra-
versent le bassin du lac Waconichi, nous proposons de les 
grouper sous le nom de "fdrmation de Lac Waconichi". 

Cette formation est constituée essentiellement 
de roches pyroclastiques. Sans répétition par plissement ou 
faille, la formation aurait une épaisseur minimum de 42,000 
pieds dont seulement une section de 5,000 pieds de la partie 
supérieure affleure dans la région. 

Selon la grosseur du grain, nous avons subdivisé 
les roches de cette formation en tuf, tuf â lapillis et agglo-
mérat. Le tuf est vert en surface fraîche comme en surface 
altérée. Il contient beaucoup de séricite et de chlorite et se 
fracture suivant des plans rapprochés. Les lits ont une épais-
seur d'une fraction de pouce et passent progressivement â des 
couches de tuf â lapillis et d'agglomérat. Le tuf â lapillis 
est intermédiaire entre un tuf cristallin et un tuf lithique. 
Il contient des quantités variables de cristaux de quartz et 
de feldspath et des fragments sub-anguleux de roche dans une 
matrice riche en séricite et en chlorite. Quoique généralement 
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  Complexe. 

ultramafique 
Dunite et péridotite serpen-
tinisées. Pyroxénite 

Complexe 
mafique 

Granophyre 
Gabbro quartzo-chloritique â 
hornblende (gabbro de type 
Ventures) 

Diorites grises et vertes 
Pyroxénite-péridotite et 
gabbro pyroxénitique 

R
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v
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s
  Formation 

de Lac 
Blondeau 

Tuf, tuf â lapillis et 	* 
agglomérat 

Un peu de laves mafiques 

Formation 
de Lac 
Gilman 

Andésite-basalte 

Formation 
de Lac 
Waconichi 

Tuf, tuf â lapillis et 
agglomérat 

* En vue de standardiser la terminologie, nous avons adopté 
les noms de tuf, tuf â lapillis et agglomérat au lieu de 
siltstone, grés et conglomérat volcaniques que nous avons 
utilisés dans la définition de la formation de Lac Blondeau 
(R.P. No 513). 
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vert en surface fraîche, le tuf â lapillis devient par intem-
périsme blanc â vert pâle. Les cristaux et les fragments de 
roches atteignent la grosseur de petits cailloux et on peut 
facilement prendre le tuf pour un porphyre cisaillé â quartz et 
feldspath. Nous avons observé des lentilles d'agglomérat en un 
point situé â 1,500 pieds au nord du milliaire I, sur la ligne 
commune aux rangs IX et X. Cet agglomérat contient des bombes 
de porphyre rhyolitique allongées parallèlement â la schisto-
sité locale. Ces bombes ont une surface d'intempérisme blanche, 
ce qui fait un contraste marqué avec la matrice vert foncé. 
Leur grosseur varie considérablement mais le rapport du grand 
axe au petit axe est de l'ordre de 10 ou plus. 

Formation de Lac Gilman  

Une bande de laves volcaniques mafiques de deux 
milles d'épaisseur, de direction est-ouest, recouvre la forma-
tion de Lac Waconichi. Nous lui avons donné le nom de forma-
tion de Lac Gilman parce que ces roches ont d'abord été 
étudiées(6) dans la région du lac Gilman où elles affleurent 
beaucoup plus fréquemment. 

Quoique les laves soient de différents tons de 
vert, nous n'avons pas tenté de les différencier sur la carte. 
Elles sont de composition andésitique ou basaltique et ont êté 
métamorphisées au faciès schistes verts. Règle générale, les 
deux tiers supérieurs de même que la base d'une coulée sont 
finement grenues; ailleurs, la roche est plus grossière. Les 
structures telles qu'amygdales, coussinets et ligne de coulée 
sont très communes et généralement bien conservées. Par en-
droits, les laves ont une texture poreuse à cause de la disso-
lution du contenu des amygdales par l'intempérisme. 

L'étude sur le terrain indique clairement que 
cette séquence de laves mafiques repose sans discordance sur 
les roches pyroclastiques de la formation de Lac Waconichi. 
Une zone d'interlitage représente le contact entre les deux 
formations. 

Formation de Lac. Blondeau  

Dans la région, la séquence de laves est recou-
verte au sud par un assemblage volcanique qui représente le 
prolongement vers l'ouest de la formation de Lac Blondeau telle 
que définie par Duquette(2). 
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Cette formation d'une épaisseur de 5,000 pieds 
occupe un synclinal formé de roches pyroclastiques quartzo-
feldspathiques interstratifiées avec quelques coulées mafiques. 
La roche pyroclastique est généralement gris pale et la gros-
seur des fragments est celle de cendres, lapillis ou bombes. 

Le tuf et le tuf â lapillis sont les principaux 
constituants de la formation. Ils sont très communément inter-
stratifiés et passent graduellement de l'un â l'autre. Le tuf 
est généralement finement stratifié et par endroits légèrement 
graphitique. Le tuf â lapillis consiste en fragments sub-angu-
leux ou arrondis de quartz, feldspath et de roche felsique 
encastrés dans une matrice séricitisée â grain très fin. On 
note communément dans le tuf et le tuf â lapillis des grains 
disséminés de pyrite, de pyrrhotine et un peu de chalcopyrite. 

Des lentilles d'agglomérat contenant des frag-
ments sub-anguleux de tuf, de tuf â lapillis et de cailloux 
arrondis de porphyre rhyolitique dont certains atteignent 6 
pouces de diamètre affleurent près de la limite est, le long 
de la ligne commune des rangs VI et VII. Les fragments sont 
disposés au hasard dans une matrice tufacée grise. 

Deux petites bandes de lave mafique sont inter-
stratifiées avec les roches pyroclastiques de la formation de 
Lac Blondeau: l'une traverse l'extrémité nord de la baie 
Anxiété dans une direction est-ouest; l'autre suit approxima-
tivement la rive nord du lac Bourbeau dans le rang VII. Elles 
se composent de lave coussinée variolitique de composition 
andésitique ou basaltique et sbnt métamorphisées au faciès 
"schiste vert". A quelques pieds â l'est de la baie Anxiété, 
on peut observer dans ces laves des textures de brèche de 
coulée bien conservées. Les rensèignements obtenus sur le ter-
rain donnent â penser que les formations de Lac Blondeau et de 
Lac Gilman sont concordantes, cette dernière passent graduel-
lement â l'autre vers le sommet. 

Roches intrusives  

De nombreux amas de roches variant de felsiques 
â ultramafiques et semblables â des filons-couches recoupent 
les roches volcaniques, particulièrement celles de la forma-
tion de Lac Blondeau. Suivant la pétrographie, on peut grouper 
ces roches intrusives en un complexe mafique et un complexe 
ultramafique. L'âge relatif de ces deux complexes n'est pas 
évident, mais il semble que le complexe ultramafique soit 
postérieur. 
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COMPLEXE MAFIQUE  

Ce complexe comprend des filons-couches de com-
position généralement mafique. Plusieurs, cependant, contien-
nent des membres différenciés allant du granophyre à la pyro-
xénite ou à la péridotite. Dans ce cas, les roches ultramafi-
ques sont au bas, les roches felsiques au sommet, les structu-
res primaires des roches volcaniques adjacentes indi3uant la 
base et le sommet. Nous croyons qu'il s'agit de differencia-
tion pendant la cristallisation à cause de la présence en plu-
sieurs endroits de foliation primaire et de stratification 
rythmique. 

Les roches du complexe sont la pyroxénite, la 
péridotite, le gabbro pyroxénitique, les diorites grise et 
verte, le gabbro quartzo-chloritique à hornblende et le 
granophyre. 

Pyroxénite-péridotite et gabbro pyroxénitique  

La pyroxénite-péridotite et le gabbro pyroxéni-
tique forment les membres de base des filons-couches diffé-
renciés. Ces roches ne constituent en aucun cas plus du dixième 
du volume du filon-couche. La pyroxénite est ordinairement 
noire, à grain fin ou moyen et contient plus de 90 p. 100 de 
pyroxène. Sa surface d'intempérisme se distingue par sa cou-
leur gris terne. En quelques endroits, elle est interstrati-
fiée avec de la péridotite serpentinisée. Le membre de base 
de la pyroxénite-péridotite est, ici et là, recouvert ou rem-
placé par un gabbro pyroxénitique, roche semblable à la pyro-
xénite, mais avec un plus fort contenu en feldspath. 

Diorites grise et verte  

Il y a deux types de roche dioritique de texture 
équigranulaire: l'une grise, l'autre verte. 

La diorite grise est à grain fin ou moyen et 
elle est grise sur ses surfaces fraîches et altérées. Elle con-
siste en feldspath plagioclase et hornblende noir verdâtre. 
Très communément, on voit une stratification rythmique bien 
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développée dont les strates ont de 2 â 5 pouces d'épaisseur et 
se distinguent par l'alternance de roche riche en pyroxène a 
grain moyen à la base et â grain un peu plus fin au sommet. A 
l'intérieur d'une strate, le passage d'un type de roche â 
l'autre est graduel cependant que les contacts entre chaque 
strate sont plutôt tranchés. Ce type de stratification est par-
ticulièrement commun dans la diorite â l'est et â l'ouest de 
la baie de Cran-Penché. 

La diorite verte, tout comme la diorite grise, 
est â grain variant de fin â moyen et grise en surface altérée. 
Elle est cependant vert jaunâtre en surface fraîche et cons-
titue rarement un membre des filons-couches différenciés. 
Elle se trouve plutôt sous forme d'amas distincts de dimensions 
variées. La région montagneuse au sud-est du lac Noora est en 
grande partie occupée par ce type de diorite. 

Gabbro quartzo-chloritique â hornblende et gabbro de type  
Ventures  

Le membre supérieur de tous les filons-couches 
différenciés est un gabbro quartzo-chloritique â hornblende 
gris foncé â vert, â grain allant de fin â très gros. La oû le 
grain est gros, la roche ressemble beaucoup au gabbro de 
Ventures(7), principale formation métallifère â Opemiska 
Copper Mines Ltd. Cette propriété est située â 25 milles au 
sud-ouest dans le canton de Lévy. Le gabbro de type Ventures 
contient des prismes allongés ede hornblende noire, des lamel-
les blanchâtres de plagioclase de 1/4 â 3/4 de pouce de lon-
gueur et une petite quantité de quartz interstitiel. Le gabbro 
â grain plus fin a la même composition que celle du gabbro de 
type Ventures et y passe graduellement en plusieurs endroits. 
Cependant, nous avons vu communément un type de roche recou-
pant l'autre et vice versa. Ces relations rappellent fortement 
des phénomènes d'auto-injection. 

Le gabbro quartzo-chloritique â hornblende se 
trouve aussi sous forme de filons-couches. Tel est le cas â 
l'est de la baie Anxiété. 

Granophyre  

Il y a deux petits affleurements d'une roche 
granophyrique gris pâle dans le rang VII, â 1/2 mille â l'est 



du lac Dufault. La composition de cette roche est la suivante: 
feldspath, 80 p. 100; quartz, 15 p. 100; minéraux mafiques 
chloritisés, 5 p. 100. Dans la région, le granophyre représen-
te la phase supérieure marginale d'un gros filon-couche dif-
férencié puisqu'il passe graduellement vers le bas â un gabbro 
quartzo-chloritique à hornblende. 

COMPLEXE ULTRAMAFIQUE  

Ce complexe comprend tous les filons-couches de 
composition ultramafique. Ceux-ci ne sont pas homogènes; la 
plupart sont composés de plusieurs types de roche et on pour-
rait les qualifier de composites. Les variations minéralogi-
ques semblent cependant être en partie le résultat dediffé-
renciation pendant la cristallisation. 

Pyroxénite  

La pyroxénite est grise, verte ou noire et son 
grain est moyen ou grossier. Elle se présente communément 
sous forme d'amas tabulaires bordés de masses plus étendues de 
péridotite serpentinisée et de dunite. 

• 

Dunite serpentinisée et péridotite  

Ces deux sortes de roches constituent la grande 
partie de tous les filons-couches du complexe ultramafique. 
Elles forment une partie des montagnes au sud-est du lac 
Dufault, les terres basses au sud de la baie Sullivan du lac 
Bourbeau et une faible étendue â l'est du lac Ross dans le 
rang VIII. Les levés magnétométriques sur le terrain(8) et par 
avion(9) indiquent que des roches semblables occupent la 
région recouverte d'un drift épais dans la moitié nord-ouest 
du lac Dufault. Cette bande de roches ultramafiques aurait de 
1,000 â 2,000 pieds d'épaisseur et se prolongerait dans une 
direction nord-est â partir de la limite ouest jusqu'à la 
moitié nord du rang VIII. 

La dunite serpentinisée est, par endroits, inter-
stratifiée avec la péridotite et elle a presque toujours des 
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contacts graduels avec cette roche. En plusieurs points, nous 
avons noté des fibres cassantes d'amiante le long des plans de 
glissement dans la dunite serpentinisée ou la péridotite. Dans 
le chapitre sur la géologie économique (Campbell Chibougamau 
Mines) nous rapportons la présence de fibres d'amiante soyeuse. 

TECTONIQUE  

Plis 

Toutes les unités de roche sont fortement incli-
nées. La direction générale qui est de l'est â l'ouest dans 
l'angle sud-est de la région bifurque au nord-est dans l'angle 
nord-ouest. Le tracé axial d'une structure synclinale majeure 
est orienté au nord de l'est et traverse la ligne commune des 
rangs VI et VII au milliaire II. Ce pli, qui se prolonge â 
l'est dans le canton de Roy(2) est â peu près symétrique et a 
une faible plongée vers l'est. 

Schistosité  

Les roches volcaniques, particulièrement celles 
des formations de Lac Waconichi et de Lac Blondeau, ont une 
schistosité bien développée par.11éle â la stratification 
locale et orientée de l'est au nord-est avec pendage abrupt 
au nord ou au sud. 

Cisaillement  

On trouve du cisaillement dans tous les types 
de roche et, comme dans le cas de la schistosité, il suit 
généralement la direction du litage. Nous avons examiné trois 
zones de cisaillement importantes au cours de notre mise en 
carte. 

La plus étendue est dans le rang VI, sur un 
groupe de claims détenus par F.-X. Godin. Elle se trouve â 
600 pieds au nord de l'émissaire du lac Bourbeau, le long du 
contact entre une pyroxénite de base et une bande de roches 
pyroclastiques. Elle a une direction est-ouest et un pendage 



abrupt vers le nord. Dans cette zone, large de 50 â 100 pieds, 
qui se prolonge sur une distance d'au moins 12,000 pieds, la 
pyroxénite et les roches pyroclastiques ont été en grande partie 
remplacées par un carbonate ferrugineux et du quartz allant de 
blanc à noir. A cause de la presence de carbonate, le cisaille-
ment se distingue par un épais chapeau de fer. Le quartz est 
en veinules irrégulières dans le carbonate et contient des grains 
disséminés de pyrite mais pas d'or. Le mouvement le long du 
cisaillement se manifeste par des plis d'étirement dans les 
roches pyroclastiques et des miroirs de faille dans la pyro-
xenite. Il semble que le mur sud se soit déplacé vers l'est par 
rapport au mur nord, suivant une ligne de plongée de 15o â 
l'est. 

Les deux autres zones de cisaillement sont égale-
ment situées dans le rang VI: l'une affleure â environ 1,500 
pieds au sud-est du puits de Norbeau Mines, l'autre â quelque 
2,000 pieds plus â l'est. Les deux ont une direction est et 
un pendage très incliné au sud ou vertical. Elles se caracté-
risent par un cisaillement modéré et par la présence de veines 
discontinues de quartz secondaire accompagné d'une petite 
quantité de carbonate, de pyrite et d'or. La zone la plus 
l'ouest, généralement connue sous le nom de veine "No 2", a 
environ 1,300 pieds de longueur et traverse la diorite. L'autre 
zone, la veine "Sharpe" ou "International" se trouve dans le 
gabbro quartzo-chloritique â hornblende. Elle a été repérée 
par tranchées et sondages sur une longueur de 1,600 pieds. 

Failles  

D'après les cartes des régions adjacentes, le 
prolongement de la faille de Lac Gwillim traverserait la moi-
tié nord-ouest de la région. L'existence de cette faille de 
direction nord-est a d'abord été reconnue dans le canton de 
Lévy(10) où elle semble reliée génétiquement aux structures 
métallifères d'Opémiska Copper Mines. On ne trouve pas d'indi-
ce de l'existence de cette faille dans les limites de la 
région si ce n'est la présence d'une étendue couverte de drift 
au nord et â l'ouest du lac Noora dans le prolongement présumé 
de la faille. 

Nous avons cartographié cinq failles mineures 
avec rejet vers la gauche dans le rang VI, près de la baie 
Cran-Penché. L'une d'elle contient une importante veine de 
quartz aurifère découverte en 1930. Cette veine, connue aujour-
d'hui sous le nom de veine Norbeau, se trouve â 1,500 pieds â 
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l'est du fond de la baie Cran-Penché et on a pu la suivre sur 
une distance de près de 1,700 pieds (voir Géologie Economique: 
Norbeau Mines). Il est intéressant de noter que la veine de 
quartz a un pendage de 45 degrés vers le sud-est cependant que 
le cisaillement dans la roche encaissante a un pendage dans la 
même direction mais â un angle beaucoup plus prononce. Cette 
relation structurale indique que la fracture de la veine 
Norbeau pourrait représenter le lieu d'une faille de chavau-
chement. 

Des rejets dans la bande de roches pyroclastiques 
manifestent la présence des suatre autres failles entre les 
baies Sullivan et Cran-Penche. L'une d'elles est â 2,500 pieds 
â l'ouest de la veine de quartz Norbeau, les trois autres res-
pectivement â 1,200, 1,650 et 2,700 pieds â l'est de cette 
même veine. Les quatre fractures ont une longueur de quelques 
centaines de pieds. 

GEOLOGIE ECONOMIQUE  

La région a été le théâtre de nombreux travaux 
d'exploration depuis le début du siècle. Les premiers sont 
décrits par Barlow et autres (1911)(11), et les plus récents 
par Mawdsley et Norman(1). Depuis 1950, le rythme de l'explo-
ration s'est accentué pour atteindre un sommet dans les années 
1956 à 1960. 

La présence d'un gisement d'or dans la région 
justifie le bien-fondé de la prospection pour ce métal. Cepen-
dant, il ne faut pas négliger la possibilité de découvrir des 
concentrations économiques de cuivre dans les roches volcani-
ques. Mentionnons, comme preuve, les récentes découvertes de 
cuivre par Bruneau Mines dans le canton de McKenzie. 

Les régions de roches du complexe ultramafique 
sont favorables â la présence d'amiante. La bande de roches 
ultramafiques couverte de drift au lac Dufault semble particu-
lièrement attrayante étant donné qu'elle n'a jamais été explo-
rée par des sondages. Mentionnons ici que d'importants gise-
ments d'amiante ont été découverts il y a quelques années(12) 
dans des roches semblables au lac Roberge, canton de McCorkill, 
â quelque 10 milles a l'est de la région. McAdam Mining Corp. 
est présentement â vérifier ces gisements par sondages métho-
diques. On envisage la production dans un avenir rapproché. 
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PROPRI.ETES MINIERES  

Amalgamated Beau-Belle Mines Ltd.  

Cette société détient un groupe de 38 claims 
arpentés, autrefois connu sous le nom de groupe "Belle", situé 
â l'angle sud-ouest de la région. Seulement 13 claims font 
partie de notre région. Ils sont numérotés comme suit: CG-725, 
claims 1 et 2; C-7334 et C-7335, claims 1 d 5 et C-24377, 
claim 1. 

Le sous-sol se compose de roches pyroclastiques 
de la formation de Lac Blondeau traversées par un gros filon-
couche différencié du complexe mafique. Les roches clastiques 
au sud du filon-couche contiennent ici et lâ des grains dissé-
minés de pyrite et de pyrrhotine avec des traces de cuivre. Le 
contenu en sulfures n'excéde nulle part 5 p. 100. Des levés 
géologique, magnétométrique et électromagnétométrique ont été 
entrepris sur ces claims en 1960. A l'été de 1965, un bull-
dozer a fait du déblayage â l'ouest de la baie Cran-Penché. 
Selon les rapports, ce travail sera suivi de sondages. On trou-
vera plus de détails sur ce terrain dans le rapport de 
Smith(6) (pp. 31-34) sur la géologie de la moitié sud du can-
ton de McKenzie. 

Bourbeau Lake Mines Ltd. . 

Un groupe de 20 claims numérotés Q-14224 â 
Q-14233 et Q-17057 â Q-17066 inclusivement â l'extrémité est 
du lac Bourbeau dans le rang VI, est détenu par Bourbeau Lake 
Mines Ltd. 

La moitié nord du groupe est occupée par des 
roches pyroclastiques de la formation de Lac Blondeau et 
l'autre moitié par des amas ignés concordants des complexes 
mafique et ultramafique. 

Une veine de quartz de 6 pieds de largeur et de 
prés de 100 pieds de longueur fut mise à découvert en 1935 un 
peu au nord de la ligne des rangs. VI-VII â 700 pieds â l'ouest 
de la ligne commune des cantons de Roy et McKenzie. La veine 
suit le contact entre l'agglomérat et le tuf graphitique de 
la formation de Lac Blondeau. Elle contient quelques grains de 
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pyrite mais pas d'or. La .même année,. Bourbeau Lake Mines Ltd. 
fora 9 trous pour un total de 2,305 pieds sur la glace de la 
baie Sullivan, dans le but de repérer le prolongement vers 
l'est de la veine "Sharpe" (voir Norbeau Mines) b. découvert 
sur la propriété adjacente de Norbeau Mines. On rapporte que 
plusieurs trous traversèrent une veine de quartz contenant de 
l'or en quantité substantielle(13). En présumant que cette 
veine avait une direction est,la compagnie décida de faire des 
tranchées â l'est de la baie Sullivan. Ces travaux amenèrent 
la découverte d'une petite veine de quartz orientée nord-est, 
â environ 350 pieds du sud de l'extremité est du lac Bourbeau; 
la veine cependant ne contenait pas d'or. 

L'étude des journaux de sondage, des cartes et 
des raeports de la compagnié disponibles dans les archives du 
ministere $ Québec, nous a incités â croire que la veine de 
quartz recoupée par des sondages sur la glace de la baie Sul-
livan n'avait pas nécessairement une direction est. En vue de 
vérifier cette hypothèse, un levé au magnétomètre et 9 trous 
de sondage peu profonds furent complétés pendant l'hiver de 
1964-1965 sur la glace de la baie Sullivan. On rapporte des 
résultats de sondage fort décevants. 

Cameron, Gordon 

Vingt claims numérotés 216719 â 216722, 1 à 5 et 
situés au nord-est du lac Bourbeau ont été jalonnés récemment. 
Ce terrain était détenu en 1956, par Gibson Chibougamau Mines 
Ltd. qui fit des levés au magnétométre et des levés de résis-
tivité. Le forage de 3 trous a suivi ces travaux, dont deux 
sont â 1,000 pieds au nord d'un petit lac situé â 1/2 mille â 
l'est de la baie Anxiété et l'autre, près du rivage nord-ouest 
du même lac. Ces trous ont recoupé des roches pyroclastiques 
riches en graphite. Pendant l'hiver de 1964-65, tout le groupe 
de claims a été couvert par des levés magnétométriques et 
électromagnétométriques. 

Campbell Chibougamau Mines Ltd.  

Campbell Chibougamau Mines Ltd. détient trois 
groupes de claims dans le rang VI. Un groupe est constitué 
d'un seul claim No Q-14001,. situé juste au nord de la baie 
Cran-Penché. Un second groupe comprend 3 claims numérotés 
Q-14002, Q-14048 et Q-14049, â 1/2 mille plus â l'est. Dans 
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le troisième groupe, les 2 claims numérotés C-193322, 2 et 5, 
couvrent une partie de la baie Sullivan. 

Quoique recouvert de drift et d'eau, il semble 
que le sous-sol des deux premiers groupes soit constitué de 
roches pyroclastiques de la formation de Lac Blondeau. En 1956, 
3 trous d'un total de 1,261 pieds furent forés sur le second 
groupe. On a commencé l'un d'eux par erreur, â quelques cen-
taines de pieds â l'ouest de la propriété de Campbell. Les 
trous ne traversèrent que des roches pyroclastiques. En 1960, 
on entreprit des levés magnétométriques et électromagnétomé-
triques sur les deux groupes. 

Le sous-sol du troisième groupe consiste en une 
mince bande de roches pyroclastiques et en amas intrusifs 
concordants de composition mafique et ultramafique. Sur la 
ligne médiane de canton, â environ 900 pieds â l'ouest du 
milliaire IV, Arthur Mathieu a observé une veinule d'amiante 
transversale de 1/8 de pouce dans un bloc de dunite noire ser-
pentinisée provenant du dynamitage lors de la construction 
d'une ligne de transmission pour l'A.R.C. Pendant L'hiver de 
1964-65, on a fait des sondages sur la profondeur de l'eau et 
des levés de polarisation induite sur les trois groupes de 
claims. 

Godin, F.-X. 

M. F.-X. Godin détient 9 claims contigus juste 
au sud de la ligne des rangs VI et VII è l'extrémité ouest du 
lac Bourbeau. Les claims ont les numéros suivants: C-199436, 
claims 1 â 5; C-204494, claims 1 â 4. 

Le sous-sol de la propriété est composé de roches 
pyroclastiques de la formation de Lac Blondeau et de massifs 
ignés plus récents des complexes mafique et ultramafique. 

La limite est de la propriété est contiguë â 
une zone de sulfures que nous décrivons ci-dessous. 

Un levé géologique fait en 1947 par Fernand 
Malartic Mining Syndicate dans la partie centrale de la pro-
priété a délimité une zone de cisaillement carbonatisée,. â 
600 pieds au nord de l'émissaire du lac Bourbeau. Nous avons 
décrit cette zone dans un chapitre précédent traitant de 
"cisaillement". 
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Northeast Exploration Ltd. a exploré en 1960 
cette zone de cisaillement et les environs par un levé électro-
magnétométrique suivi du creusage de tranchées et de sondages 
au diamant. Elle fit forer 3 trous pour un total de 1,256 pieds. 
Un trou traversa la zone de carbonate et toutes les sections 
riches en quartz ont été analysées avec des résultats décevants. 
Les deux autres trous permirent d'expliquer les zones conduc-
trices par des roches clastiques riches en graphite. 

Mann, Joe  

En août 1964, un groupe de 43 claims fut jalonné 
dans la partie centrale de la région. Ce sont les claims 
212332, 212333, 212334, 212335, 212348, 219163, 219164 et 
219165, 1 â 5; et les claims 215365, 1, 2 et 3. Rosario 
Explorations Ltd. détenait antérieurement une grande partie de 
ce terrain. 

Les roches pyroclastiques et les laves mafiques 
de la formation de Lac Blondeau, pénétrées par des amas con-
cordants du complexe mafique, forment le sous-sol. 

En 1956 et 1959, on effectua des levés magnéto-
métriques, électromagnétométriques et géologiques sur la 
moitié nord de la propriété de McKenzie Chibougamau Mines Ltd. 
en vue d'explorer des venues de pyrite dans les roches pyro-
clastiques. 

Dans la partie sud de la propriété, un programme 
de sondage en section transversale commencé en 1947, fut com-
plété en 1956 par Normandy Gold Mines Ltd. qui plus tard 
s'appela Normandy Chibougamau Mines Ltd. Les sept trous forés 
forment un total de 3,778 pieds. 

On découvrit â l'été de 1929 une zone de sulfu-
res près du rivage du lac Bourbeau sur le claim 199431-1. Cette 
zone a environ 1,000 pieds de longueur et se prolonge â l'ouest 
sur le terrain détenu par F.-X. Godin. La minéralisation se 
compose presque entièrement de pyrite avec un peu de pyrrhotine 
et de chalcopyrite et se trouve dans des roches pyroclastiques 
fortement plissées de la formation de Lac Blondeau. La zone a 
en moyenne 20 pieds d'épaisseur, mais on y note du remplacement 
de type massif ou demi-massif sur des largeurs de seulement 
quelques pouces. En 1934, Consolidated Goldfields creusa de 
nombreuses tranchées. Plus récemment, Norbeau Mines Ltd. fora 
trois trous peu profonds. Dans les deux cas, le résultat des 
analyses en métaux précieux et en cuivre fut apparemment très 
faible. 
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En mars :1965, Texas Kidd Ltd. prit sous option 
les 18 claims eau sud de la ligne des rangs. VII et VIII et con-
sentit â faire un .levé magnétométrique et €lectromagnétométri-
que de cette région. Quatre trous furent forés en avril 1965 
pour vérifier plusieurs conducteurs. Les deux premiers trous 
traversèrent une couche de roches pyroclastiques contenant du 
graphite, le long de la limite sud de la propriété. Les autres 
trous explorèrent des roches semblables, l'un prés de l'angle 
nord-est du claim 212332-1, l'autre â l'angle nord-ouest du 
claim 212348-5. 

McKenzie Chibougamau Mines Ltd.  

Cette société possède les droits miniers sur le 
claim C-132140-5, a un mille â l'ouest de la ligne des cantons 
McKenzie-Roy, dans le rang VIII. 

Des roches pyroclastiques de la formation de.Lac 
Blondeau forment le sous-sol de ce claim. En 1956, on fit des 
levés électromagnétométrique et magnétométrique sur cette 
propriété. 

Mid-Chibougamau Mines Ltd.  

Cette compagnie détient un groupe de 8 claims a 
l'extrémité nord de la baie Anxiété, .numérotés C-106560, claims 
1$ 5 et C-106561, claims 1 a 3. 

La propriété comprend des roches pyroclastiques 
et des laves interstratifiées de la formation de Lac Blondeau 
avec des massifs intrusifs concordants des complexes mafique 
et ultramaf igue . 

En 1956, des levés au magnétomètre, â 1'électro-
magnétométre et des .1evs de rés.istivit6 couvrirent ce terrain. 
Un an après, 8 trous furent forés pour vérifier des anomalies 
de magnétisme ou de résistivité, pour un total de 3,170 pieds. 
Dans chaque trou, on nota des sulfures disséminés ou presque 
massifs. La minéralisation est en grande partie du type de 
substitution et consiste en pyrite, pyrrhotine, chalcopyrite 
et sphalérite. Les sulfures se trouvent dans une bande d'agglo-
mérat et de tuf interstratifiés prés de son contact avec 
une coulée de lave mafique. Une intersection de 37 pieds con-
tenait 0.14 p. 100 de cuivre. Un trou foré vers le sud-est é 
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environ 1,800 pieds â l'ouest de la ligne des cantons de Roy 
et de McKenzie traversa un mince amas de péridotite contenant 
une petite quantité d'amiante. On a observé un peu d'amiante 
dans la carotte d'un autre trou commencé â 600 pieds plus au 
nord-ouest. 

Norbeau Mines (Quebec) Ltd.  

Norbeau Mines détient un groupe de 25 claims dans 
la partie centrale-est du canton de McKenzie, sur la rive sud 
du lac Bourbeau entre les baies Cran-Penché et Sullivan. Seu-
lement 21 claims sont dans les limites de la région. Ils sont 
numérotés Q-10459 â Q-10465, Q-12649, Q-13758 â Q-13760, Q-14018 
â Q-14022, Q-12648, Q-12650 â Q-12652 et Q-12657. 

Les roches du sous-sol sont des roches pyroclas-
tiques de la formation de Lac Blondeau avec d'abondants amas 
intrusifs des complexes mafique et ultramafique. Toutes les 
unités de roche font face au nord, ont une direction â peu prés 
est et un pendage abrupt vers le nord. Du nord au sud, on re-
lève successivement: des roches pyroclastiques, un filon-couche 
mafique bien différencié, des roches pyroclastiques, un gabbro 
quartzo-chloritique â hornblende et des intrusions ultramafiques. 
Des failles de direction nord-est sont clairement démontrées par 
les déplacements en escalier de la bande centrale de roches 
pyroclastiques. 

Pendant la période de 1929 â 1934, on a découvert 
trois importantes veines de quartz aurifère sur la propriété 
de Norbeau Mines. 

Peu après la première découverte, Noranda Mines 
Limited prit une option sur la propriété. Cette compagnie dé-
couvrit un gisement d'or â la suite de creusage de tranchées et 
de sondages effectués sur l'une de ces veines que l'on nomme 
aujourd'hui "Veine Norbeau". En 1935, la veine a été explorée 
a l'aide de plus de 15,000 pieds de sondages. Noranda Mines 
exerça son option en .1947 et forma la compagnie actuelle. 
Douze ans plus tard, Noranda vendit ses intérêts majoritaires 
â Little Long Lac Gold Mines Ltd. L'exploration de la veine 
Norbeau se continua alors avec un programme de sondage de 
27,000 pieds en 34 trous. De plus, une galerie à flanc de co-
teau suivit la veine sur une distance de 1,018 pieds. A l'été 
de 1964, on décida de préparer la mine pour la production. On 
coula la première brique d'or en septembre de la même année. 
Les réserves de minerai étaient estimées â 400,000 tonnes con-
tenant plus de 0.4 once d'or â la tonne. Le taux d'extraction 
s'établit présentement â 205 tonnes par jour. 
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La veine Norbeau située a quelque 1,500 pieds a 
l'est de la baie Cran-Penché, a une direction N300E et un pen-
dage de 450  au sud-est. Elle est entiar.ement dans une zone de 
cisaillement carbonatisée, d'environ 150 pieds de largeur. Une 
veine de quartz de 2.5 a 8 pieds de largeur et de pres de 
1,700 pieds de longueur s'est introduite le long de la partie 
supérieure de la zone. Elle consiste en quartz blanc bleuâtre, 
bien fracturé et contenant de la pyrite disséminée et, par 
endroits, de la chalcopyrite, de la pyrrhotine et de l'arséno-
pyrite. La roche encaissante cisaillée est un gabbro quartzo-
chloritique a hornblende dans la partie nord de la veine et 
une diorite grise dans la partie sud. Les deux roches représen-
tent des unités différenciées d'une seule intrusion. 

Il est intéressant de noter que, lors du fonçage 
du puits, on a traversé une nouvelle zone au quatrième niveau. 
Ce gisement, appelé veine No 4, a une direction a peu prés 
nord-sud et un pendage de 600 vers l'est. La largeur et la mi-
néralogie de cette nouvelle zone sont semblables â celles de 
la veine supérieure (No 1), mais on rapporte que la teneur en 
or y est supérieure a 0.8 once a la tonne. 

Les deux autres veines de quartz sont a 1,500 et 
2,000 pieds a l'est de la veine Norbeau et sont connues res-
pectivement sous les noms de veine "No 2" et veine "Sharpe" ou 
"International". Les deux veines ont une direction est-ouest, 
presque dans le prolongement l'une de l'autre, et un pendage 
abrupt vers le sud ou vertical. Elles ont les mêmes caracté-
ristiques mégascopiques que la veine Norbeau (voir le chapitre 
intitulé "Cisaillement")..De nombreuses tranchées ont mis ces 
veines a découvert en 1934 et, a cette époque, Mawdsley et 
Norman(1) (p. 68) observerent de l'or visible dans l'arséno-
pyrite et le quartz, dans la partie ouest de la veine Sharpe. 
Pour vérifier le prolongement et le contenu en or de chaque 
veine, Noranda Mines fora en 1939 3,700 pieds en 21 trous de 
sondage. On rapporte que les résultats furent décevants. 
Depuis, les travaux d'exploration sont restés au point mort. 

A environ 500 pieds au sud de la veine Sharpe, 
une veine de quartz noir et très fracturé, de même direction, 
traverse de la diorite carbonatisée légèrement cisaillée et 
contenant un peu d'or. 

A mille pieds environ au sud du point central de 
la veine Sharpe, des tranchées ont mis au jour une zone de 
400 pieds de roches pyroclastiques dont les 75 pieds de la 
partie supérieure sont minéralisés de pyrite et pyrrhotine dis-
séminées avec un peu de chalcopyrite. Les sulfures représentent 
en volume jusqu'a 25 p. 100 de la roche. 
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En vue d'évaluer toutes les possibilités de pré-
sence de minerai sur son territoire, Norbeau Mines commença à 
la fin de juillet .1965 un programme d'exploration de 9,000 
pieds de sondage au diamant en surface. De plus, on approfon-
dira le puits actuel. (850 pieds) et on ouvrira quatre autres 
niveaux. Ces travaux devaient commencer au début de l'automne 
de 1965. 

Normandy Chibou1amau Mines Ltd.  

Cette société détient un groupe de 15 claims 
dans la partie est centrale du canton de McKenzie au sud et â 
l'ouest de la baie Cran-penché. Seulement les 4 claims suivants 
sont dans les limites de notre région: C-3551, claims 1 et 2; 
C-3552, claims 1 et 2. 

Au sud, le sous-sol de la propriété est composé 
de roches clastiques k grain fin de la formation de Lac Blon-
deau et au nord par un gros filon-couche bien différencié du 
complexe mafique. 

Les travaux d'exploration sur ces claims consis-
tent en cartographie géologique effectuée en 1947 et en 2,850 
pieds de sondage répartis dans 5 trous forés durant l'année 
1957. On ne rapporte aucune intersection d'intérêt économique. 

Ran Lux Mines Ltd.  

Ran Lux fit l'acquisition â la fin de 1964, d'un 
groupe de 3 claims adjacents a la propriété de Norbeau Mines 
et aujsud-est de celle-ci. Ce groupe était détenu auparavant 
par J.-0. Sabourin "In Trust". Les claims sont les suivants: 
193323, claim 1; 193324, claim 1 et 193327, claim 1. 

Si l'on fait exception d'une mince bande de 
roches volcaniques stratifiées sur le claim 193324, toute la 
propriété est composée de roches de nature intrusive et de 
composition mafique ou ultramafique. 

Deux trous furent forés par Normandy Chibougamau 
Mines Limited: l'un en 1947, l'autre en 1956-57, & quelques 
pieds au nord de la bande de roches pyroclastiques. La carotte 
de chacun des trous contenait des grains disséminés de pyrite, 
de pyrrhotine et un peu de chalcopyrite. Un trou de sondage fut 
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foré par Sabourin "In Trust" en octobre 1964 â partir d'un 
point situé â 600 pieds au sud-ouest de l'angle nord-est de la 
propriété. Ce trou dirigé vers le sud traversa de la diorite 
et des roches tufacées. 

Rex Chibougamau Mines Ltd.  

La limite nord d'un groupe de 10 claims détenus 
par Rex Chibougamau Mines Ltd. traverse la ligne des cantons 
de Roy et de McKenzie, un peu au nord de l'angle sud-est de la 
région. Seule la partie nord des 3 claims numérotés Q-28007, 
Q-28008 et Q-28009 fait partie de la région. 

En 1956, alors que la propriété était détenue 
par Consolidated Quebec Yellowknife Mines Ltd. on compléta un 
levé de résistivité et un levé magnétométrique. Ce dernier 
levé a bien montré que le sous-sol des claims situés dans la 
région est fait de roches ultramafiques. 

Taché Lake Mines Ltd.  

Taché Lake Mines Ltd. détient un groupe imposant 
de claims dans la partie ouest-centrale du canton. Seuls les 
deux claims les plus â l'est sont dans les limites de la 
région. Ils sont numérotés: C-74572, claim 1 et C-74574, claim 
1. Les roches pyroclastiques et le métagabbro forment le 
sous-sol. 

Smith(6) (pp. 40-42) donne une description com-
pléte des travaux d'exploration entrepris sur cette propriété. 

Autres propriétés  

On ne rapporte pas de travaux sur les terrains 
miniers détenus par C. Asselin, Black Bay Uranium Ltd., Canex 
Minerals Limited et Texas Kidd Mining Corp. Ltd. 
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